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BULLETIN DE LIAISON 

Jacques VERRIER—Secrétaire National chargé de l’Organisation : 

Renforcer notre association par de nombreuses adhésions 
 

La volonté des responsables de notre association, partout en France, de faire 
face à la crise sanitaire afin de garder contact avec les adhérents coûte que 
coûte, s’exprime dans notre campagne de remise des cartes au 1

er
 trimestre.  

 
Nous avions fixé lors du Bureau National un premier objectif d’atteindre 50% 
de cartes placées, nous en sommes à 54,48%. Toutes celles et tous ceux qui y 

ont contribué sont à saluer. 
 
Nous avons fixé la remise de toutes les cartes pour la fin juin. Nous pouvons le faire et nous al-
lons le faire. Pourquoi ? Parce que dans beaucoup de départements nous avons engagé un bon 
rythme de remise, en revanche dans d’autres aucune carte n’a été réglée à la Trésorerie Natio-
nale, mais cela ne signifie pas pour autant qu’aucune carte n’ait été réglée par les adhérents.  
 
Une fois de plus il convient de rappeler qu’il est souhaitable de faire remonter les cartes 
réglées sans attendre la totalité pour plusieurs raisons. La première est d’alimenter notre 
état financier et la seconde est d’éviter de faire traîner les règlements pour la bonne ges-
tion du budget personnel de nos adhérents qui se demandent pourquoi plusieurs mois 
après leurs chèques ne sont pas débités.  
 
La crise sanitaire ne nous permet pas de tenir des initiatives pour réaliser des adhésions. Cela 
étant, rien n’empêche de tenir des rencontres (restreintes), des discussions individuelles en se 
servant du « Réveil » afin de proposer l’adhésion. Je pense, comme nous l’avons fait les années 
précédentes, proposer cette adhésion à nos contacts, à nos amis et montrer ainsi la nécessité 
de notre association durant cette crise. 
 
Dans le chapitre des adhésions, ne pas minimiser de proposer la carte aux veuves et aux en-
fants de nos adhérents, ils sont partie intégrante de notre association. Plusieurs exemples nous 
ont démontré qu’il y avait du potentiel de ce côté-là.  
 
Pour finir, je veux souligner l’importance du lien que nous pouvons avoir avec nos adhérent(e)s, 
d’avoir des discussions avec elles et eux sur leur vie, sur ce qu’ils ressentent, sur leurs préoccu-
pations, mais aussi échanger sur les enjeux du moment. Bien entendu la crise sanitaire et sa 
gestion calomnieuse par le gouvernement, mais au-delà, les questions sociales et économiques 
qui vont engendrer des conséquences humaines fortes pour l’avenir. 
 
L’ARAC est résolu à défendre tous les droits sociaux, les valeurs républicaines, les libertés indi-
viduelles et collectives et en même temps démontrer les choix du pouvoir, toujours plus tournés 
vers la haute finance.  
 
Dans certains départements, des dates d’initiatives sont prises avec nos expositions autour de 
rencontres-débats pour les semaines et mois à venir. Partout soyons entreprenants, prenons 
cette question de manière offensive. 

Pour nous joindre : 

L’ARAC, 

2, place du Méridien 

94800 Villejuif 

     Tél. 01.42.11.11.11 

du lundi au vendredi de 9 h 00 à 12 h 00 et de 13 h 30 à 17 h 30 

Courriel : arac.nationale@orange.fr 



2021 GRANDE CAMPAGNE D’ABONNEMENT 

Editorial d’Henri BARBUSSE : Le réveil des combattants 

– janvier 1931 – n°1 (extraits) 
 

LE PAS EN AVANT ! 
Ce n’est pas un nouveau journal qu’on vous présente, camarades. 
C’est un nouvel effort, mieux organisé, qu’on vous demande. 
 
Nous avons changé le titre de notre journal, qui prêtait à un double 
sens, flatteur pour moi mais fâcheux pour la vente. Mais nous 
n’avons pas voulu seulement changer le titre, nous avons voulu lui 
ajouter un esprit combattif accru, et basé sur une plus nette cons-
cience révolutionnaire. 
 
(…) A notre XIIème Congrès (…) nous avons clarifié et maintenu notre 
point vue de lutte contre la guerre impérialiste… 
 
Donc, pour notre nouvelle campagne, pour le nouvel effort où nous 
poussent notre foi irrémissible et notre devoir d’hommes, où nous 

poussent aussi les circonstances historiques de décomposition et de 
catastrophe capitalistes qui nous assiègent, notre première tâche est 
de mener sur le plan social et politique une lutte de plus en plus 
intransigeante, de plus en plus implacable et révolutionnaire (…). 
 
Et nous ne perdrons jamais de vue l’immense patrie des exploités 
qui se construit imperturbablement sur la moitié de l’Europe et la 
moitié de l’Asie. 
 
Nous voici donc en marche pour une ardente offensive contre les 
pouvoirs d’oppression et d’exploitation, et contre leurs guerres et 
leurs fascismes, et leurs pièges réformistes et démocratiques. 
 
(…) Nous aurons aussi à faire face aux machinations des pouvoirs 
publics qui dans leur besoin d’alimenter leurs budgets grossissants 
de la guerre terrestre, de la marine et de l’aviation, cherchent de 
l’argent partout, sauf dans les poches des riches (…) 
 
Sur toute la ligne, apprêtons-nous à la guerre défensive et offensive 
des exploités contre les exploiteurs, et travaillons à entretenir les 

Ce premier édito d’Henri Barbusse est d’une actualité criante. Tirons-en les raisons de notre engagement d’aujourd’hui 


